
GAZETTE DES CAMPAGNES. -

EnTFrance on voit des billonsdoubles, c'est-à-dire, qui sont
subdivi,és en trois ou (uatre billons plui petits, séparés par des
rigoles moins profondes que les deux principales qui tiennent lieu
de raies et creusées à. des niveaux diflérents sur la double pente
du grand billon.

De 'roome qu'il y a- des billons de toùtes les largeurs; ehtrè
deux jusqu'à trente et quarante pieds, il y en a aussi de toutcs
le'liiutéurs, entre ceux qui se confondent presqu'aveó les

planches, et ceux qui S'élèvent au-delà de trois à quatre pieds.

ÚiSTOliÈ DE LA QUHZAINE,

Le 8 octobre était un jour privilégié, un jourde*bon-
heur pour lIe éièves du Collége de Ste. Annue, c'était
eelui de la c;ôtire de hi rtrait. anniuvtle et d'une or-
dination. )epobtisî- plusivrs anues, Mgr. de Tlioi,
Aliinisir;atenr dIe LArchidiocè.e, veut bien consent ir
à venir régu:liêriement, à celle reinaminiable époque,
conférer les saints ordres a ceux qui se sont vou;és à
Dieu et préparés - gravir les marches di sfnctuai re.
Quel heau speccle que ce;tni d'une ord iitation ! Nous
ne conniaissons rien de plus grand, de plus solnncel
clans les salines cér -monies de l'Eglise, et dle plus ca.
pable de faire une plus salutaire impression sur les
coeurs et les esprits des jeunes i-todliantis, purifi:s..p; i
trois jours de pri.'ii.s et du néd itations. C'est la qtu'on
entrevoit quelque chose de la dignité et de la majeste
sacerdotale. Quand on connitt lu grandeur des pou-
voirs qui sont coufiés au prétre, les grâces dont il a
besoin pour les exercer saintement. puiscIqle. com:n:e
(lit St. Chrysostône, l'âme du prêtre doit élt. plu

pure que la lumière du soleil, on ne peut se défendre
d'une certaine émotion en entendant l'évêqne lui an-
llonlcer les devoirs qu'il aura à remplir avec ce lai-
gage qui n'appartieit qu'à P' glise.

Quel mnoment, que celui où l'Evéqne, environné de
tous les prêtres assistants, éleve la minaini sur ceux
qu'il va consacrer, et prie la majesté divine de liire
descendre sur eux l'abondance de ses dons ! Cete cé-
rémonie a véritablement quelque chose de subliiie
Ensuite la tradition des habit- sacerdotaux pour le r
saint sacrefice, et les paroles que l'tvêque prono.:ce .enIi
les donnant; la consécration des mains du prétre avec
l'huile des catéchumènes; le pouvoir d'oflfrir le saint d
sacrifice de la messe pour les vivants et pour les morte, c
et éelui de remettre les péchés, tout élève l'âme, et nous a
apprend avec quel respect et quelle vénération nous é
devons traiter ceux que Dieu a chargé du salut de e
leurs frères. Quel enseignement ! puissent les élèves S
de Ste. Anne, qui chaque année sont les heureux té- d
moins des belles cérémonies de l'ordination, nejamais s
l'oublier, surtout ceux d'entre eux que Dieu destine
particulièrement à ce redoutable ministère. Qu'ils h
sachent que, ceux qui doivent monter sur la sainte v
montagne ne seront jamais trop purs. . lis. ont dû le
comprendre en voyant l'un de leurs maîtres se;présen- p
ter pour recevoir.le sous-diaconat, portant, non plus sim- v
plement l'habit clérical, comme dans les précédentes d

ordinations, mais vêtu de l'aube, symbole de Iinho-
cence, debout devant le trône de l'Agnau: Stantes an-
te thronum in conspecti ; le bras chargé des ornements
sacrés, emblémes des victoires qu'ila à remporter sur

-le monde et sur lui-même. El palme in manibus eo-
Îrmn. Vous êtes encore libre, luiia dit le Pôntife:
IHaclenus liber es, mais si vous faites un pas, vous se-
rez fixé, sans retour possible vers le monde, dans un.

Iétat de continence absolue. Songez y donc sérieuse-
ment, Cogita ; et si vous êtes dé4idé à demeurer iné-
branlable dans votre Sainte détermination, au nom di
Seigneur, avancez: Si in Sancto proposito perseverare
placet, in nomine Domini, huc accede! La condition a
été acceptée, le pas a été fait, le senil du sanctiaire
a été franchi, le oui éternel a été prononcé.... Au
même instant tous les élus sont tombés sur le pavé du
sanctuaire comme des victimes qui ont reçu le coup
mortel. Ils sont morts aux désirs de la chair, n'appar-
tienînenit plus an monde des sens, ils vivent d'une vie
tuinte cachée avec Jésus-Christ en Dieu. Quel enga-
gemnent! pris clans la maison de Dieu, en face de sod
autel, engagement ratifié par l'attouchement des vases
sacrés et du livre des saints Evangiles, et scellé du
sang de J. C. par la sainte communion. Vola me
Domino reddamn (Ps. 115. 14.)

Cette ainée, cette ordination a été vraiment impo-
saine par le nombre : deux prêtres, un sous-diacre, dix
minorés, et quatre tonsurés. Voici les noms

Tonsurés-MM. Joseph Soulard, St. Roch; Josué
Lepage, Rimouski; Pierre Boily, Baie St. Paul; Jo..
seph Ouellet, Ste. Luce (Madawaska).

Minorés -MM. Philippe Moreau, Cacouna; Hubert
Kuérouack, I lsl!t ; Magloire Morault, St. Jean Port-
Joli ; Elzéar Aucloir, Baie St. Paul ; Wilbrod Tren-
blay, Eboulemetils; Alphonse Pelletier, St. Roch ; Oc..
;ave Soucuy, St. André; Pautaléon Hudon, Ste. Flavie;
Léon Parent, Beauport ; Joseph Michaud, St. Basile
'Ma lawaska).

ous-.Divere- M. Bernard Bernier, Cap St. Ignace..
Prêtres -MM. David Roussel, Rivière-Ouelle; Oc.

ave Drapeau, Ste. Luce.

L'exposition de Montréal a été sans contredit, supC.-
ieure à toutes celles qui l'ont précédées Les nom-
brenx visiteurs qui ont visité les départements de l'a-
grivuliure, de l'industrie et de l'horticulture s'accor-
ent à dire qu'il y a un progrès frappant dans cha-
une de ces branches. Le département agricole surtout,

intéressé au plus haut point ; tous les articles y
taient remarquables, nombreux. Parmi les exposants,-
eux qui se sont distingués sont M. M. Globenski, de.
t. Eustache, le Dr. Génand, de St Jacques, E. Bisson,
e Sie. Marie, l'honorable M. Archambault de l'As-
omption, etc.

Les invités des provinces maritimes n'ont pu cacher
eur satisfaction pour tout ce qui leir a été donné do
oir, et nous sommes persuadé qu'ils emportent un bon'
ouvenir du Canada. Au moins, dans leurs discours
ublics aussi bien que dans leurs conversations pri-.
ées, ils n'ont cessé de faire les plus flatteurs éloges.
e richesses étalées sous leurs yeux.


